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bet -Jtcifcf) 1923, (Stctufer 1926, Sperling 1927,
2Beifj 1927, Don ben SBeröffentüc^mtgen ber

l)omöopatl)tfd)ett ^eiUraloffym Dr. SBittmar

<3cf)toa6e ganj a6gefc{jen. ®atnalS fo tote

fjeute! SSettn id) Don einer deinen ©ruppe
fjomöopatljifdjer Sterjte a&felje, tuie fie fiep

um ben Tanten Sappeier uttb Vaftattier
gruppieren. 510er ftnb ba§ itberpaupt noep

^omöopatpen, lnenn fie baS Verbiimutng§=

prinjip über Sorb marfett, Dom ?lepniicpfeit§=

prittjip einen büttnen Sibdatfcp beibehielten
unb unter ben §ei(mitteltorpeiten aufräumten?
2öa3 bleibt bann noep als ber iftame?

®arf id) noep 51t einem Vergleiche Don

einft unb heute bei ber eingangs gefdjitberten

„Scpulmebi^in" aufforbern? ©ht unabtäffigeS

©treben unb gorfepett, eilte baiteritbe 33er«

befferung unb Vertiefung, tooburdj gelegent=

lid) auftauepenbe Sertürner berichtigt tuerben

unb uupaitbarc IDietljoben in ber Verfettfmtg
Oerfcproinben. ©in foliber Stern, ber fiep tueiter

enüuicfelt in bejug auf bie ©rfemuutg tote

bie Sepanbiung ber SJranfpeiten!

Dr. .£). dl
(„OTtteilitugeu au§ bem Wettete ber <3ojta(fiu[orge

unb Wepmb£)eit3pf(ege", 5tr. 0).

L'intoxication par l'oxyde de carbone.

L'oxydc de carbone, chacun sait cela,
est le rdsultat d'une combustion incomplete
du cliarbon. II se produit toutes los fois

que du charbon brüle en presence d'une

quantity d'air insuffisanto, et il pent prendre

naissance encore par reduction de l'a-
cide carbonique au contact d'uu foyer
incandescent.

Rdchauds, braseros, liauts fourneaux,
fours it chaux, chcmindcs de fonderies,
foyers d'incendie cn activity..., tous les

foyers, en somme qui brfdent il feu nu le

laissent ddgager it doses massives qui peu-
vent etre la cause cl'asphyxie foudroyante.
La modeste chaufferotte, qui s'alimente
de coquettes petites briquettes, agit cle

mbme, selon ses moyens, qui sont heureuse-

ment modestes.

Plus redoutable, parce que moins re-
doutd, est l'empoisonncment qui se fait,
pour ainsi dire, insensiblement, progres-
sivement, par l'exhalation lente et continue
de l'oxyde de carbone, dont rien que les

premiers symptomes de l'intoxication —
facilement confondus d'ailleurs avec toute
autre chose — ne peut faire soupgori'ner
la dangcreuse presence, car, il sa toxicity

grande, il joint encore le ddtcstable
privilege d'btre un gaz incolore et inodore.

Un pöble fixe, clont la eld, par mdgarde,
est fcrmde, peut le laisser filtrer il travel's
sa paroi de fonte portde au rouge. II suffit
d'ailleurs que le tiragc soit insuffisant.

Le poöle il combustion lente, si bien
recommandd en raison de ses multiples
avantages, est plus dangcreux encore. Lil,
e'est par principe qu'on modbre l'arrivde
de 1'air. Les produits cle combustion

incomplete sont done abondants. S'ils s'd-

chappent en totality par la chemindc, tout
est bien, mais ils penvent refluer dans la
chambre, et cela de bien des manibres:

par le couvercle, par exemplc dont la fer-
meture n'est pas toujours parfaitement her-

mdtique, par des fissures, par la cheminde
elle-meme d'oft le gaz mal entraind par
un tirage rdduit, est facilement rabattu

par un coup do vent dans l'appartement,
et cola surtout se produit si l'ou s'avise
de ddplacer le poele mobile en pleine
combustion et de l'aboucher dans une cheminde

froide. N'oublions pas non plus que nous

pouvons etrc victime, dans une chambre

sans feu, d'dmanations produites dans un
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appartement voisin, a un autre ötage meine,
et qui refluent chez nous, sans que nous

nous en cloutions, par les fissures de deux
cheminbes contigues.

Le gaz d'dclairage est encore une cause

frdquente d'intoxication par l'oxyde de ear-
bone, dont il contient une notable

proportion, surtout le gaz il l'eau. Les
accidents qu'il a ainsi occasionnlis sont innom-
brables. II suffit d'un robinet laissti ouvert

par m^garde, d'un raccord de caoutchouc

qui se crevasse, ou simplement se d(stäche,
d'une minime fissure d'un tuyau, pour que
la fuite mortelle se produise.

On n'est pas complbtcment d'accord sur
le mode d'action dc l'oxyde de carbone,

malgrti les nombreuses experiences entre-
prises sur les animaux et les vbgbtaux pour
en pdndtrcr Jo secret. Qu'il nous suffise
de savoir qu'on admet gdndralcmcnt, selon

l'opinion de Claude Bernard, que l'oxyde
de carbone agit coinrae un poison du sang,
un poison du globule rouge.

Que faire on cas d'intoxication aigue?

Favoriser d'abord l'oxygdnation du sang

par tons les moyen. Exposer le malade au
grand air ou du moitis dans une chambre

parfaitement atsrlse, faire des tractions rythmics

de la languo et pratiquer la
respiration artificielle, largement et patiemment,
pendant plusieurs lieures de suite. La
transfusion du sang tentie dija par Claude

Bernard, dans le but de dibarrasser l'or-
ganisme d'une partie de son sang empoi-
sonnb et dc le remplacer par du sang pur,
a donni d'excellents risultats, mais l'ina-
halation d'oxygfcnc, aussi pur que possible,
semble le moyen dc choix pour dbfaire
la mortelle combinaisoti de l'himoglobine
et de l'oxyde de carbone, et il a l'avan-

tage d'etre efficace longtemps, plusicurs
jours memo, aprfes l'accident.

Mioux vaut encore no pas s'exposer ä

l'intoxication, et, pour cela ivitons les

« fuites » cn surveillant attentivement tu-
yaux, robinets et cheminies, et surtout
donnons de l'air it nos appartoments, et
de jour et de nuit, largement. (Seientia.)

Wo uns der Schuh drückt.

Dient follte glauben, nicßtS fei einfadjer unb

fidlerer ju erlernten atö ein ^ußteibeu, unb

ba§ ift ja aueß in ber S£at bei allen jenen

(Srlranfungen ber fyall, bie burd) ©etoalt ettt-

ftattben finb. 2)ie CUietfdjung, bie fid) ein=

ftellt, fobalb bie geluidjtige Partnerin beim

J-Oi'trott gar ju temperamentboH „auftritt",
ober aber ber angeborene Stumpfuß finb nid£)t

ju überfeßen. SBo e§ fid) jeboeß um ^ufgleiben
im fdjeinbar unOeränbertett ober nur menig
Oeränberten f$mß ßanbelt, mirb bie ©adje
feßon feßmieriger.

(Sin ©eßmerj im $ltfi tft burcßau§ nidjt
baä juöertöffige 3"^en eirteä jyußteibettä,

für ba§ man ißn ßalten foüte-

gußfeßtuerjen tonnen gar nidjt feiten in

ganj gefutiben Süßen als Seiterfdjeinung einer

Slllgemeinfranfßeit auftreten. ®a gibt e§ juitt
beifpiet geloiffe Shiodjenöeränberungen, bie

jufäftig einmal ißren Ipauptßerb im gufjc auf=

meifen fönnen, ober eö ßanbelt fieß um ba§

bett 21 ersten moßtbefannte „intermittierenbe"
hinten, jenen Oerteufett ßeftigett ©djtnerj, ber

gang ptößücß unb frampfartig beim @eßen

einfd)ießt, befonberä beim heraustreten aus
einem marmen Daum in bie Statte, unb ben

betroffenen gtuingt, voenigftenö für einige

Stugenbtide, fteßen ju bleiben. ift lein
gußleiben, fottbern eine ßranfßeit ber btuL
gefäße, ein ?lbernframpf, ßerborgerufett burd)
cßronifdje Sabafoergiftung bei Daudjern in
ßößerem CebenMter. ®ann ift ba nodj eine
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